
 

 

 

 
 
 
 
 

Tribune libre 

 
« Loups – vautours :  

les éleveurs n’en peuvent plus » 
 
 

Depuis quelques semaines, nos montagnes sont le théâtre d’un carnage qui suscite l’exaspération 

des éleveurs et interpelle de plus en plus nos concitoyens. 

 

En effet le loup est toujours là. 

 

Les éleveurs et les bergers sont soumis à un stress constant et les troupeaux en estive sont menacés 

en permanence. 

 

Désormais, une nouvelle menace plane : le vautour. 

 

Après les moutons, ce sont carrément des génisses vivantes qui sont attaquées et dépecées. 

 

Nous récoltons les fruits d’une politique environnementale idéologique et aveugle, déconnectée des 

réalités du terrain. 

La surprotection dont bénéficient certaines espèces au détriment d’autres crée des déséquilibres 

évidents car les mécanismes naturels de régulation ne jouent plus leur rôle ; dans ce contexte, il 

n’est donc pas rare de constater des comportements déviants. 

 

Comme l’homme le fait pour le gibier, afin d’assurer une harmonie sur le territoire, il doit intervenir 

pour retrouver une nature équilibrée et sereine. Une nature où l’homme a encore sa place. 

 

Une nouvelle fois les pouvoirs publics doivent prendre leurs responsabilités et ne pas rester les bras 

croisés devant l’agonie de nos alpages. 

 

Les agriculteurs vivent en lien avec la nature. Ils savent ce qu’ils lui doivent et la respectent. 

Les éleveurs sont les garants de l’entretien des alpages, du maintien de paysages ouverts, d’un 

environnement accueillant participant grandement au succès de la politique touristique des Savoie. 

 

Nous attendons des décideurs publics que soient mis en place rapidement des moyens de régulation 

des loups et des vautours. 

 

Beaucoup d’éleveurs sont découragés, prêts à baisser les bras. Les conséquences de leur abandon de 

la vie pastorale seraient préjudiciables pour tous. 
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